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ADMINISTRATION étudié l’état hygiénique actuel de 
la cité et on a adopte en fin de 
compte les résolutions suivantes :

Que, sous les circonstances 
actuelles et vû la marche du cho 
lera hd Europe et les invasions que 
ce fléau a déjà faites en Amérique 
dans le passé, les autorités civiques 
doivent mettre en œuvre tous les 
moyens possibles pour améliorer 
l’etat sanitaire de la ville.

u Qu’il soit demandé au Bureau 
de santé d’Ontorio de publier de 
courtes formu’es de prescriptions 
hygiéniques au sujet de cette terri
ble maladie, et que ces formules 
soient distribuées dans toutes les 
maisons d’éducation et parviennent 
ainsi, autant que possible, à la con
naissance des familles pa* l’inter
médiaire des élèves.

ilice On pourra créer des relations 
commerciales et littéraires entre 
les deux peuples, on pourra tenter 
d’autres rapprochements; mais, 
aussi longtemps que te pays fran
çais sera aux mains des hommes 
qui le ruinent, moralement et socia 
lement parlant, nous nous trouve 
rons à son égard dans la position 
du fils qui. après une longue ab
sence, retrouve au foyer paternel 
la place de sa mère prise ptr une 
autre femme, qui ne respecte aucun 
des at'iitim nls et des croyances de 
>on jeune âge. G-la ne J-empôche 
pas, à la vérité, d’aimer encore les 
lieux témoins des premiers jeux de 
son enfuie^; mais, c’est une ten 
dresse triste et sans élan, et il hait 
celle là, qui est venue briser ainsi 
ses illusions ef son boiihtur. Eu

LE CANADIEN AFFIÜÎES PLUS CONSIDÉRABLESIl y aura sortie de ce club, mercredi, le 3 
courant. Tous les membres sont piiés de 
se réunir au No 277 rue Wellington à 

Par ordre.
J. G. BARRETTE.

“ IjB CANADA,”
QUOTIDIEN,

Le seul journal français à Ottawa.
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Renfermant les matières de Védition 
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Abonnement, 81 par année Nenlement

iST'Leg deux éditions payables è l’avance.

faire place 
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Nonnes couvertes blanches, seulement $2.00 la pai 
Bonnes couvertes grises, seulement $1.95 la paire 
Goto.; gris, en quelque quantité que ce 
Coton blanc de 30 ponces, valant 12c vendu pour 8c la vg. 
Flanelle écarlate tout lain1, seulement 12£; la verge. 
Tweeds tout laine, 50c la verge.

NOUVEAUX PATRONS re.
>
irects. Impressions de LÜXE et de COMMERCE 

exécutées avec soin et promptitude, en 
plusieurs couleurs, Argent, Or, Bronze, 
etc., d'un fini supérieur.

«eri'UIX TKÈS RÉDUITS"®*
Les ordres envoyés par la Poste reçoivent 
e attention toute spéciale et sont execu- 
avec soin.
S’adresser à

Mr l Administrateur du
•• CANADA,”

Ottawa.

Le soussigné'vie
timent considerable de nouveaux na

PAPIER A Tapisser avec bor 
appropriées, capable de aati.-fai 
goûts. Les prix sont fixés à P par cent 
meilleur marche que partout ailleurs, en 

ville.
On sollicite une visite, avant que d’ache

ter a Heurs.
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ies Funèbres J. B. A RIAL,
Notre Retraite du Commerce

DE DETAIL.

France, c’est la révolution ;ui est Qu’à cause de plusieurs cas de 
maladie épidémique, qui ont déjà^ 
été constatés provenir de la défee

5*26 Rue Sussex
OTTAWA.

ütawa. la marâire, et c'eût elle qu’il faudra 
faire disparaître pour que le Gaua 
4a-français recouvre tout son amour : tuosité du plombage des tuyaux 
lilial.

U

LK CANADA 27 Novembre 1884 !mublic «l’Ottawa 
mande qu’on 
lodôrés. On 

A RDS sont è la 
res fournis sur

Comme nous nous retirons d i commerce de détail, toutes 
nos marchandises vont être vendues ù. des sacrifices énormes. 
Chapeaux ornés pour dames valant 50c à $5 chaq 
Chapeaux non ornés valant 10e à $2 cliaqae.
Les fi mrs et les plumes pour chapeaux sont aussi sacrifiées à 

moitié prix.
Les manteaux et pardessus pour dames se vendent au-dessous 

du prix coûtant.
Venez vite et fuites vos achats.

LE MUSEE ROYALdestinés à conduire Ifs égouts on 
Quant aux principes du libéra- ; toutes autres matières putrides, 

lisme français que le Free Press ceu» société fasse des instances 
souhaite voir s’implanter chez nous, | aUpr^s des autorités municipales, 
nous les combattons de toutes nos 
forces, parcequ’ils entraînent à leur 
suite la destruction de tout, oçdie

Ottawa et Hull, 2 Décembre 1884 ue.
ME. MI. J. Cain. Locataire et Gérant 
A. Npiait"e» Directeur <1 amusements

Pour la semaine commençant
lit Godent

sirop est prépa 
nvec raoproba* 
i des professe urd 
'E i-ledeMéde
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dv l’UniversiW

Victo« «

UN HOMME SCANDALISÉ pour qu’un inspecteur de tels Ira 
vaux soit nommi sans délai.”

LUNDI, 1er DEC MERELe confrère du tree Press se 
scandalise lu sujet de certain pas
sage du discours prononcé par sir 
John A. Macdonald, «au banquet de 
l’Empire Club, à Londres. Il trouve 
môme, dans les paroles du vieux 
chef conservateur, une injure à la 
race canadien ne-française.

D’abord, nous aimerions à savoir 
de l’organe grit, en vertu de quelle 
autorité il vient s’ingérer dans nos 
affaires de famille, et qui lui a donné 
mission de sauvegarder notre hon
neur national et de venger nos 
injures.

Le Free Press ferait bien, en effet 
dose souvenir de l’axiôme qui veut 
que les moulons soient bien gardés 
duns un pays où chacun s'occupe de 
ce qui le concerne. Noui n’avons 
pas, d’ailleurs, assez profondément 
confiance à la sincérité de la grande 
sympathie qui empoigne iout-à- 
coup le confrère de la rue Elgin, 
pour cro're à son désintéressement 
absolu • n cette occasion. Il a jugé 
favorabie de taper sur le chef du 
gouvernement, en lui mettant à 
dos les canadbms-français ; et, d • 
là l’accès de zèle qui vient de le 
prendre. Timeo Danaos el dona 
fer en les.

Maintenant, que reproche-t-il à 
sir John ? Il a proteste de notre 
loyauté à la couronne d’Angleterre, 
et en cela, il a eu parfaitement rai 
son. Notre race est loyale et elle 
tient ce caractère de naissance. 
Nous sommes les fils, eu effet, de 
ce peuple français, le plus cheva
leresque et le plus galant du monde.

Mais, sir John a ajouté encore 
que nous nourrissons une antipathie 
profonde pour le pouvoir athée et 
impie qui gouverne aujourd’hui la 
France. C’est ce qui scandalise le 
Free Press. C’est la vérité, cepert-

Nous espérons que ces mesures 
préliminaires seront efficace*, et 
nous ne saurions trop engager les 
doyens à aider, par leur initiative 
privée, le travail qui va s accomplir 

Il y va, en eff *t, de l’intérêt gé
néral ; ne l’oublions pas.

et de toute autorité. Apparaîtra an autre groupe

D’ÉTOI uES A RTT S TIQUES
LE CHOLÉRA Les célébrités suivantes : Willie Caylord. 

w. J. Sully et Mlle Nelly Cer "on Edward 
R Lang et Vola Rosa, Mlle Lizzie Smith et 
MM Sm th et Stilvs

Mie NATALIE DESIREE, M HARRY 
SHAY, le Roi des Comédiens iii.hiopiens et 
M. Arthur Sprague.

Collège
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CHEZ
C’est ici un terrible maître qui 

va son chemin, qui accomplit son 
œuvre de destruction, eu dépit des 
révoltés particulières et des révolu
tions sociales.

Le printemps dernier, l’Europe 
s’éveillait consternée, un matin, en 
apprenant que cet impitoyable visi 
leur venait de poser le pied sur ses 
boids. Mais, le deuil générai n 
l’em >ècha pas de faire son œuvre, 
et après avoir affligé la France, ii 
est aile souffl :r sa pestilence mor 
bide sur l’Italie, - t est revenu en 
suite s’en iormir à Paris, sous 
l’atteinte des premières froideurs 
de l’hiver.

Son repos ne vi être, d'ailleuis, 
que momenta lé. C’est ie somni -il 
du serpent, repu de noufriture, à 
demi engourdi par le froid, qui re 
trouve toute sa nature fero *e aussi 
tôt qu il a secoué sa torpeur.

Aussi, l’Europe n’en a pas fini 
avec cet inquisiteur de la mort, et 
partout les peuples se remuent, 
s’environnent de remparts hygié 
niques, en prévision de la pro 
chaîne visite du fléau.

Ici, en Amérique, nous n'avons 
pas besoin de nous fiire illusion, 
nous serons frappés à notre heure. 
C’est donc une mesure de sagesse 
que d’adopter tous les moyens que 
la science et la pratique recomman
dent, afin d’atténuer l’œuvre dns 
mycrobes cholériques, si on m* 
peut pas les emp-mh^r complète
ment dn nous atteindre.

Partout, dans tous les grands 
centres de pooulation en particu
lier, les hommes de l’art s’assem 
blent donc déjà, étudient l’état hy
giénique existant, et suggèrent aux 
autorités les observations et les ré 
sultats de leur études et de leurs 
recherches.

Nous sommes heureux de cons 
tater aujourd’hui qu'Otlawa ne 
restera pas à l’arrière-plan dans 
cette grande coalition qni est à 
s’établir contrôle fléau. Une assem 
blée de l’association médicale et 
chirurgicale de la ville a eu lieu, 
en effet, sous la présidence du Dr 
Grant, ces jours derniers. On a

La soirée se terminera par une pièce comi
que, en un acte, intitulée :

nil LES CONSERVATEURS DE 
GAHLETON v“A FA 11. Y UlbOAR.’

66 & 68 Rue SPARKS. 
CHAPEAUX

L s Libéraux-Conservateurs du 
comté dn Carletou s-" sont assem 
blécs hier à B ll's Corner, pour 
nommer une délégation qui devra 
assister au banquet offert à >ir John 
Macdonaid et à la Convention Gon 
servatrice, à Toronto, les 17 et 18 
courant Plus de 2,000 p rsonnés 
as-istaient à la réunion « t plusieurs 
conservateurs éminents d’Ottawa 
étaient présents.

Au delà de soixante dix délégués 
ont été choisis, et un comité, coin 
oo>é du président de l’assemblée, 
M G W Moi k, M P.P. d i s-cre 
taire, M H C M mk, d- MM. Mo- 
grove et Dr Church, fut ensuite 
nommé pour ure»enter, au nom d 
co i ilé d- Carie ton. une adresse à 
sir Joh i A Macdonald, à Toronto.

Matinées : Mardi, Jeudi et Samedi. 
Prix d’entrô** : 

t E SOIR 15, 20, 30 et 60 Onia, 
l.’AI’KÊS-MIDl, 10et20 < enta.
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da et lea Etat?
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ON DEMANDEl'TEILLE,

iB, Chimiste. 
Mc-

Des 
comme

l ersonnes actives pour pratiquer 
ag nls pou une Compag- ie 

anglaisa il’As^urances sur la vie, de 
pr m èr ■ clause, « Ot-awa « t Hull, et «fans 
h-s comtes do Carlolon, Russell, üt awa et 
Pontiac O «-xig-ra <J>: lions répon lama. 
Ré minoration bo me.
4 et 5 hrs. p.m , à

ETRENNF3 D’AUTOMNE
'a

Grande variété de Chapeaux pour 
hommes, enfants, etc, à des 

prix très réduits.\ EL et du J UR de L’Aft; S’adresser entre

P. G ARON,
Ag -nt de district, 40$ Rue Elgin.

Les familles de la ville et des campagnes 
enviroi nantf-s tr uveront à notre magasin 
tous les art clés d« fantaisie ordinaires pour 
les étmknnks Ils sont éclatants, variés, et 
de tous L goûta pour ies enfants

Pour I s offrandes plus relevées et plus 
riches,ou y trouvera dea vases et autres v«i 
selles m porcelaine, de loua prix et quali 
ainsi que des pelleteries teintes, repassées 
et réparées.

U u

celle-ci
Prière de nous visitar avant d'aller ail-

FOURRURES E. 6. LAVERBDREAssortiment complet de Fourrures 
de tout s e-pèces, tel que

llobe* pour voilures C,’ too n, 
<>!;« itt * iii y. Mlan lions,

OasqneH, elc. chez

éa, MAGASIN GÉNÉRAL DE

sollicite unç visite à notre établisse- 
afin qu’on pu sae mi ux juger notre 
ge qui ■ at tiop con.-d Jérable pour être 
détaillé dans une annonce comme

j FERRONNERIEil. L. U OIEM. H. Hurteau, M P, que le gou 
de Québec vient d«v -rnement 

réinstaller, était eu c«-tte ville hier. 
M. H liteau est venu dans le but 
d’auditer les comptes de la Société 
de Colonisation du diocèse d'Ot 
tawa, et aussi afin de se en tre 
compte du mouvement de plus en 
plus accentué de cette partie-ci d< 
la province de Québec vers la 
grande cause de la colonisation.

128. Rua Hideau Voua trouverez chez moi tout ce 
qu'il faut dans cette ligneEDOUARD TH^REAU,

290 Hue DALUOÜSIK.
21 Nor. '84

NOUV.-AU MAGASIN
Ou ils, Clous, râble, Chaîne,

Eto.

Peintures, Huiles, Vernis, Vitres, Masllc,
Etc.

PEINTURE, TAPISSERIE, VITRES
BT DH DBCOItATlON 

No. 208, Rue l»ALII<>l!MÜ, Ottawa

A VENDRE
Cordes de bois. S'adresser à W. 

HfJIl 0 McKay rue Sussex et M
Vp0inl(| marché By, ou à U. A. Roc- 

iup, No 97, rue Ca heart.

Lh-

TSNC PAR
Comme par le passé un assorti

ment complet deAllEILLK GEO. PHI LB EUTExtrait d’un roman dont l’action 
se passe en P- lonisie :

“ Louo avait de sa femme Kaïk • j 
'animainano deux fils, Keawch 
naonïkawalon et Kaikikapouma- ^ 
hena. *.e prenne- épousa Akah * 
kameonoa, fille d’Akahü.ikapou et 
d^ Kahakoumakalina.’’

Un lie p ut certes pas dire qun C’est un des parfums les 
c’ st ici une phrase banale ; et, ia et les ph.s durables, 
légende veut que répéter cet extrait 0ufflt ? P*rfumei 
cinq fois avec beaucoup-le leu et | d’e; bouteilles 
de conviction soit un remède \ 
faillible contre le bégaiement.

OF THE
Froprie-fcaire

M. GEO. PH1I.BERT, se charge de toute 
commanile que l’on voudrn bi«-n lui donner. 
Prix très modérés et ouvrage garanti.

Les marchands de la ville et de 
pagne sont pries d'allei lui rendre 
visite avant d’acheter ai'leurs.

OEO. PHILS'1 RT,
20H, RU B DALHOUSTE.

11 fé. 1 84

Q JINO AILLE RIE. 
69 & 7i Rue WILLIAM

> de defie

K NILEIIYorü
irai qu*i' recevra 

le roulant de

CARENCE
) salon, de cham- •
> bar, liqueurs,

rue Clarence, ou
19-11—1 a m 4

la cam-) ,t

GR'.NJt VE^TE FINALE

Marchandises
nissants 

goutte 
éme un

à bouchons de verre d'ur 
. ouvra» genre et vendu pa* tous les parfu
meurs et les pharmaciens.

nn monchol 
ier. Il est nfermédant, et nous qui avons certes au 

tant souci que qui que ce soit d" 
nous devons à notre an-

1 an

CLUB HOUSEce que
cienne mère-patrie et de l’honneur 
de notre race, nous corroborons 
volontiers cet aveu. Il existe, en 
effet, un gouffre entre la France 
d’aujourd'hui et la nationalité 
canadieune-française, et ce gouffre 
ne pourra être comblé que par le 
retour du peuple français à la foi 
et aux traditions religieuses que 
nous avons reçues de ses mains, à 
notre berceau, et qui ont fait notre 
bon h cor el noire force.

.BOT
JSSZX
I D'EFF£7S 
URES

('ompugiiiMiavis& LawrenceLes monnaies contrefaites repré
sentent un joli denier chez no.*' 
voisins des États-Unis. L’an det 
nier, par exemple, la pol ce en a 
saisi au montant de 8684.63U et 
elle a aussi mis la main sur un 
nombre considerable d’outils en 
usage chez les faux monnayeurs.

Le peuple de la grande républi
que. qui est si glorieux de sa re 
nominee industrielle, pourrait bi«-n 
se vanV*r un peu aussi de pos-éde 
des chevaliers d’industrie qui ne 
le cèdent à ceux d'aucune nation.

[Ancien P mI« de P. O’MEARA]
;(SKÜLê ÀGBNTS) :

MONTREAL 20, 22 ET 24, RUE GEORGE A eomemneervendons O.jlîl-.S^lSlîtïîUS" 

d'ibjete de modes 4
FORMES POMMES POMMES décorée etCette maison a été r 

meublée 4 neuf, avec tou

Améliorations Moitrnes
Des avantagea spéciaux sont offerts aux 

artistes de théâtre.
La buvette est toujours pourvue des meil

leurs mirques de
Vitim Liqueur* et Cigare».

eparée,
RELUCM EÎOIIUTE1

carcossea en-boiq 
moyeux,} 

uee etc , etc. 
nftfi’ion des voit 
issement. 
me à ordre toutes 
d'hiver, dernier} 

ioitée au numéro

Charte» Donald A Co.»
79, RU B QÜEBN, LONDRES, 1. 0., 

Seront heureux de e-Trespondre avee les 
propriét ires de vergers, les marehan le et 
expéditeurs de pommes du Oauada, 
du commerce d’automne et du printe nps.

MM. Dunal-i et Cie.. donneront aussi les 
facilités accoutumée 4 leurs prattqaes qui 
auraient besoin d’avaaete.

11 JailW 1884 fia

Notre asbortiment est nouveau, 
bien assorti et Us prix défi 

compétition.

considéra- 
ent tonte

Di'ures
Lie,

A. Woodeock,
Le bsgMin d. Mode# populaire.

aw, apakki.■ T. P. U’COinNOK, Prop.X, Ottawa.
2 m, 3îp • y '< Otlawa, 2 sept 18.4 la.
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